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PROLOGUE


Les Terres Mandrares étaient au bord du chaos, les cinq couronnes cessèrent d’être et l’esprit du jeune régent Harnamdu Désert Pi-rien et du seigneur Kalranh du Puy Méfron furent alors corrompus par la magie noire du Nécromancien Thâar.


Le Comte Nerrum utilisa son influence pour créer le pire des ennemis : le Chevalier Noir Krïnhom, gardien du puissant marteau d’Aldharyth, forgé par les funestes artisans à la solde du nécromant. Cet outil de destruction guida alors la nouvelle armée sombre qui quitta la citadelle de Shâltara, celle-ci se sépara dans le but d’anéantir Galnor la grande cité d’armes et d’asservir le peuple du Puy Méfron.


Au Nord, les deux Guerriers d’Auttum, Kenthaë et Carhâa suivis de Doltha le jeune paladin, s’allièrent à la Reine Oretalha des Glaciers Calomnum. Ils décidèrent de conduire l’immense flotte de milliers de navires en direction du Quatrième Royaume, fief de la forteresse noire qu’il leur fallût détruire. Après avoir repris ses connaissances suite à un long coma, Artémion fut guidé par Gérioh le jeune cavalier et Locklhan l’ancien paladin. Ils rencontrèrent Hamaya, déserteur de ses contrées natales du Puy Méfron. Alors qu’il tentait de rejoindre le Royaume de Nord Rivage, le petit groupe fut capturé par les sbires du Nécromancien, il leur fut impossible d’échapper des griffes macabres des sorciers de la citadelle noire.


Dans un dernier espoir, le Roi Bérum convoqua les deux couronnes de Mérhidios et de Shôl-Garäa en quête de plus de moyens pour contrer la menace venue de l’Ouest. Ils estimaient devoir protéger le Pacte d’Auttum qui permettait aux Mages de conserver leurs pouvoirs. Ainsi ils formèrent une gigantesque troupe de paladins et autres guerriers afin de défendre le petit village détenteur de ce Pacte.


Dans un déchirement total, bien que la magie fût la seule solution, la guerre venue de la citadelle sombre de Shâltara allait s’abattre sur les contrées déjà dévastées des Terres Mandrares. Galnor la grande cité d’armes se préparait alors à faire retentir pour une dernière fois le cor royal au son particulier, connu de tous.





Chapitre Premier


Un dernier soupir


Al’Ouest, des villages détruits, des cadavres qui jonchaient le sol parmi les décombres : l’armée sombre fit de nombreux ravages dans les Terres Mandrares. Au Sud, des milliers de guerriers et autres sorciers rejoignirent les troupes déjà en place du Roi Bérum dans les garnisons proches de Galnor, dans le but de soutenir le village d’Auttum. Les monarques mirent tout en œuvre afin de protéger le Pacte unissant les cinq Mages, déjà fragilisé par la capture de trois des grands magiciens.


Galnor : la grande cité d’armes


L’hiver s’installait enfin, les vertes prairies et leurs collines fleuries laissaient place à un épais manteau blanc, dont la neige, saupoudrée par des rafales de vent, figeait chaque arbre et chaque plante insensibles au froid hivernal. Aux abords de la cité d’armes, l’on tentait de protéger les remparts par des machineries impressionnantes. Des rondins de bois sculptés en forme de pique modifiaient le paysage à la veille d’une bataille épique redoutée par le puissant monarque du Royaume de Fahl.


Le sorcier Shâari, venu de la citadelle de Varnum, marchait le long des remparts lorsqu’il aperçut en contrebas les trois rois qui conversaient, il s’en approcha et dit :


- Toutes les troupes nécessaires sont parties pour Auttum, elles devraient atteindre le village dans un jour si rien ne les retarde.


- C’est une bonne chose, répliqua le Roi Hâra, avons-nous des nouvelles de Varnum ?


- Un oiseau de Dartohn nous a confirmé le départ des sorciers Shâaris ainsi que les meilleurs hommes de l’escadron nocturne.


- Parfait, ajouta le monarque du Nord-Est, nous devons…


Le monarque varnuméen n’eut pas terminé sa phrase qu’un halo bleuâtre vint illuminer les quatre hommes, leurs mains devant les yeux, l’Oracle Tenchlar apparut soudainement après quelques éclats scintillants :


- Mes rois, l’heure est grave ! Il faut nous hâter !


- Que se passe-t-il Oracle ? Demanda le Roi Bérum.


- J’ai dû utiliser un puissant sortilège qui m’a gravement affaiblie. Je n’utilise cette magie que très rarement. Mais je devais être physiquement présente avec vous car des troupes venues de l’Est sont en marche en direction d’Auttum.


- Par les esprits ! S’exclama le Roi Hâra, donc le régent Harnam a lui aussi décidé de se ranger du côté des ténèbres !


- En effet, mon Roi, mais ce n’est pas la principale raison pour laquelle je me suis rendue à vous. Bien que ma demeure soit menacée par l’armée du gardien des sables, bien pire s’est annoncé lors d’une vision… Artémion, accompagné de ses amis, s’est fait capturer par l’un des sbires du Comte Nerrum, j’ai bien reconnu sa marque.


- Ce jeune guerrier subit des épreuves terribles depuis son emprisonnement à la citadelle noire, expliqua le monarque du Royaume de Fahl, je l’ai à nouveau envoyé à la mort !


- Il était également accompagné d’une jeune femme…


- Carhâa était avec lui ? Demanda le roi.


- Non, ce n’était pas elle, il s’agissait de la fille du seigneur Kalranh du Puy Méfron.


- Une traitresse ! Affirma le Roi Théréis de son arrogance légendaire.


- Ce n’en est pas une, mon ami, confirma le Roi Bérum, j’ai cru comprendre qu’elle n’acceptait pas les idées de son père, comme moi d’ailleurs. La noirceur s’est invitée dans son royaume et il n’a plus la clairvoyance d’autrefois…


- C’est un fait, dit l’Oracle, elle a dû venir en aide à Artémion par un moyen ou un autre, il ne peut en être autrement. Je dois maintenant prendre congé afin de recouvrer mes forces.


- Madame, firent les trois monarques.


La devineresse s’en alla rapidement prendre du repos, le sort qu’elle utilisa requérait une magie si puissante que peu de Mages savaient l’utiliser convenablement. Les trois hommes reprirent leur conversation :


- Nous sommes dans une impasse, ajouta le Roi Hâra, d’un côté nous avons les troupes du régent qui foncent droit sur Auttum et de l’autre Artémion fait prisonnier avec non loin de lui le Nécromancien Thâar et son abomination…


- Envoyons notre armée restante vers l’Ouest ! S’exclama le roi du Royaume de Mérhidios, n’attendons plus !


- Si nous faisons cela, expliqua le Roi Bérum, nous laissons vulnérable Galnor et toute la puissance stratégique que cette cité représente. Certaines de nos troupes vont atteindre Auttum avant l’arrivée de l’armée du régent, c’est là que nous devons être vigilants mais ne négligeons pas l’Ouest en espérant que le Puy Méfron pourra faire barrage au seigneur noir.


- Le seigneur Kalranh a toute ma confiance, affirma le sorcier Shâari, tout comme mon peuple, c’est une seule et même guerre que nous allons affronter et nous y sommes prêts depuis des cycles. Pouvons-nous compter sur l’appui du Royaume de Mérhidios malgré l’invasion de Foltaha ? Messire Théréis…


- Vous avez notre appui, c’est évident, confirma le Roi, le Mage Donnhum m’a confié la mission de reprendre sa cité, celle-ci dépend d’une magie que lui seul peut contrôler. L’un des Mages fait prisonnier a autorisé l’entrée des troupes sombres dans Foltaha mais si le magicien l’abolit alors le Nécromancien verra ses cohortes périr dans un trait de lumière ! Notre armée a été parsemée à travers les Terres Mandrares et au-delà afin de consolider nos alliances, par-delà les océans devrais-je dire.


- Que pourraient nous apporter des alliances par-delà les océans ? Interrogea le sorcier Shâari.


- Nous les conservons car Hissfon est grande. Ses lointaines contrées pourraient un jour nous venir en aide ou alors elles nous réserveront le même sort que le Nécromancien !


- Espérons que ce ne sera pas le cas, termina le monarque de Galnor.


Le Nord


Les cheveux tournoyant au gré du vent, Carhâa regardait insouciante les vagues qui se fracassaient sur la coque du bateau. Il la menait ainsi au Nord des Terres Mandrares. Ces navires puissants étaient la fierté de la reine des glaces. Ils étaient longs et hauts, faits d’un bois ressemblant à de la roche – d’aucuns disent que ces bateaux prirent leur forme à même la montagne qui abritait la cité de Vréseryth – leurs mâts déroulaient de larges voilures de couleur violette. La souveraine mit alors sa puissante magie dans les entrailles de la coque de chacun des navires. À cette allure, la flotte ne mettrait que quelques jours pour rejoindre le Sud des terres.


La jeune Carhâa contemplait son ami qui conversait avec la Reine Oretalha, elle admirait la maîtresse des glaces et des neiges éternelles, celle dont les titres royaux purent faire pâlir tout un peuple. Cette souveraine aux longs cheveux roux se tenait droite tel un chêne à la fin de l’été, solide en tout point et guettant un hiver précoce. Ses paroles limpides et claires comme de l’eau provenaient d’une bouche aux lèvres noires tintées de blanc, des yeux marrons qui pouvaient intimider toute une armée. Kenthaë tentait bon gré mal gré de faire fi de cette beauté en écoutant attentivement les directives de cette déesse des terres gelées. Celle-ci exhorta les jeunes gens de rejoindre le Quatrième Royaume afin de venir en aide à leur ami Artémion pris dans les griffes du Comte Nerrum. La nouvelle ne fit qu’un tour lorsque le bateau de la reine mit l’ancre proche des rives. Les trois jeunes descendirent du navire et rejoignirent les terres à l’aide d’une chaloupe, ils remercièrent d’un bras élancé la souveraine de Nord Rivage qui dût rejoindre sa flotte en direction de Shâltara.


À peine eurent-ils le temps de remarquer un petit village à proximité que la force navale disparut dans les brumes matinales. Seul le bruit des vagues venant s’échouer sur le sable dépêcha le petit groupe :


- Nous devons trouver des chevaux, confia Kenthaë, il nous faut les plus rapides du coin. Ceux que nous avions en arrivant à Nord Rivage nous ont été confisqués par la garde royale… Nous devons rejoindre Artémion rapidement, le temps presse !


- Kenthaë, peux-tu me dire de quoi vous discutiez sur le navire la reine et toi ? Demanda timidement Carhâa.


- Sa stratégie contre le Nécromancien est bien aboutie, elle a déjà combattu le seigneur noir, il était évident qu’elle prenne la route avec son armée en direction de la citadelle de Shâltara. C’est la plus puissante flotte qui existe, crois-moi m’amie.


- Je te crois, expliqua la jeune femme, seulement le Nécromancien a fait naître une peur sans nom qui détruira tout, même la plus puissante flotte qui n’ait jamais existée.


- Nous devons lui faire confiance, tout comme notre suzerain et les Mages qui l’aident dans cette nouvelle guerre.


Ces quelques mots échangés, les trois jeunes gens se mirent en route afin de trouver des chevaux et rejoindre au plus vite le Quatrième Royaume dont les routes s’annoncè-rent périlleuses.





Chapitre Deux


La légende


Une brise putride soufflait d’entre la roche érodée, les troncs effeuillés laissaient jaillir une fumée nauséabonde de couleur verte – ce qui donnait cette particularité aux Marécages de Zhalnor – les multiples guerres passées laissèrent des traces indélébiles dans le paysage du Quatrième Royaume. Jadis des milliers d’artéliens, de magiciens et autres paladins y perdirent la vie en exhortant le Nécromancien Thâar de ne pas répandre la mort sur leurs contrées, mais en vain. Celui-ci sema le chaos jusqu’à ce que la grande Reine Oretalha débarquât sur les terres du Royaume de Mérhidios en lançant la plus grande offensive jamais connue de vie d’homme.


La lame


Le groupe de névrigiens qui transportait Artémion et ses compagnons s’arrêta aux abords des marécages, proches des plaines de la mort. Un lieu désertique néfaste dans lequel il ne leur fallut pas s’attarder. Lors de cet arrêt inopiné Hamaya put contempler l’épée de Gérioh qui pendait dans le dos de l’un des névrigiens, Gérioh vit son regard et lui dit :


- C’est mon épée, ces chiens ne doivent pas y toucher !


- Je sais, répliqua la jeune femme, ces inscriptions… ne serait-ce pas… une lame runique ?


- Pourquoi cette question ?


- Elle est connue à travers les royaumes, affirma Hamaya, même dans le Puy Méfron, mon père me contait autrefois les pouvoirs des différentes lames dont celle de Korhshan, Larmänir, Volenium et…


- Gälnara, oui, interrompit Gérioh, je connais aussi la légende des quatre lames des Ancien d’Hissfon, qu’est-ce qui te fait dire qu’il s’agit là de l’une de ces lames ?


- Lorsque les névrigiens nous ont attaqués dans les bois, la lame a fait jaillir une lumière bleuâtre dès que tu l’as empoignée !


- Certes… Mais le jeune homme se tut.


- Tu n’aurais jamais pu la tenir de cette façon, sauf si tu es l’un des descendants !


- Pourquoi me poser ces questions si tu connais déjà les réponses ? Demanda Gérioh avec un dédain manifeste.


- Parce que je souhaite que cela vienne de toi, nous sommes dans une impasse dans ce cas, je connais l’histoire de cette lame et de son porteur mais nous sommes prisonniers des névrigiens, tu ne pourras donc pas certifier qu’elle t’appartient et que tu en es le digne successeur !


Le jeune cavalier se raidit à cette annonce, une colère sema le trouble à l’intérieur de lui alors qu’il paraissait constamment jovial et serein. Gérioh ferma ainsi ses yeux et une lumière bleue jaillit de son corps, il serra ses poings et se mit à incanter un sort. Ce fut la première fois que le jeune homme prononça un sort involontairement. Artémion et Locklhan qui assistaient à la scène furent subjugués par ce moment inattendu. L’ancien paladin se tint aux barreaux de la cage et dit :
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